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Résumé  
 
       En Algérie, la culture du blé est parmi les grandes cultures ayant une importance dans la 
politique agricole du pays. Elle représente, en effet, environ 50 % des cultures céréalières. 
Toutefois, au cours de son développement, la culture du blé est sujette à la variation des 
conditions climatiques et aux attaques de pathogènes, pouvant influencer négativement la 
production en quantité et en qualité. 
        La première partie de cette étude a visé l’isolement et l’identification des espèces 
fusariennes à partir de plusieurs semences de blés qui viennent de différents  champs de la 
commune d’El-Assafia (Laghouat). Il s’agit d’une étape indispensable pour renforcer nos 
connaissances sur les différentes espèces qui affectent le blé dans cette région agricole. En se 
basant sur les caractéristiques morphologiques des isolats de Fusarium isolés, quatre espèces ont 
été identifiées: F. culmorum, F. graminearum, F. pseudograminearum et F. poae.  

        La deuxième partie de ce travail a porté sur l’étude de la pathogénie et de l’agressivité de 
deux espèces du genre Fusarium (F. culmorum et F. graminearum)  sur 5 lignées de blé dur.  

Dans un premier temps, deux techniques d’inoculation ont été testées et comparées entre 
elles. Toutefois la technique d’inoculation par fragment mycélien semble être plus simple et 
demande moins de temps. Les résultats obtenus montrent l’uniformité de la technique 
d’inoculation par fragment mycélien. Cette dernière a été adoptée pour réaliser les tests de 
pathogénie. Cette étude a montré aussi que l’agressivité des isolats testés a varié entre les deux 
espèces testées. Le Fusarium culmorum a montré une agressivité plus élevée que le Fusarium 
graminearum.  
           Le dernier volet de cette étude a porté sur l’évaluation du potentiel toxinogène, dans notre 
étude, trois isolats de Fusarium sont testés, deux de F.culmorum, et un isolat de F.graminearum. 
         Les résultats montrent que seulement «3 isolats de Fusarium  sont toxinogènes et produisent 
deux types  de toxines, donc  nous avons deux chémotypes ; 
-  Chemotype1 : DON/3Adon il s’agit des isolats  BD11 et R214. 
-  Chemotype 2 : NIV/FX, il s’agit de l’isolat BD06. 
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